
� Jésus est sorti du sein du Père pour nous introduire nous aussi dans le 
sein du Père : nous voulons nous blottir dans le sein du Père pour nous 
reposer en Lui…  
 

� Tu as changé ma tristesse en joie, sois béni, Seigneur…  
 

� Oui, Seigneur, et Tu as promis que des fleuves d’eau vive couleront de 
notre sein si nous croyons ; Tu es Jésus qui veut nous sauver, qui ne cesse 
de nous vouloir du bien, de nous guérir, de nous relever de tout ce qui nous 
accable, de tout ce qui vole notre joie, de ce qui nous tient prisonniers, Tu 
veux que la joie coule de nos cœurs : nous voulons Te dire notre 
reconnaissance, Seigneur parce que Tu es grand, nous voulons T’adorer, 
Te louer, élever Ton Nom, car Tu es Dieu et Tu vois, Tu vois notre 
conviction, Tu vois que Tes enfants attendent de Toi la guérison et tout ce 
dont ils ont besoin, nous Te remercions parce que Tu es Père et que Tu as 
un Cœur compatissant…  
 

� Seigneur, Tu nous as promis que Tu nous comblerais dans Ta maison de 
prière : nous ouvrons grand notre cœur pour Te recevoir et avec Toi tous 
Tes bienfaits… 
 

� C’est Toi qui fais battre mon cœur, que mon cœur batte pour Toi, 
Seigneur ; Ton règne est éternel, Tu resplendis de sainteté, Tu règnes sur 
tout l’univers, tout vient de Toi et tout est pour Toi…  
 

� Nous croyons que Tu es Celui qui vient, et qui vient pour nous guérir ce 
soir, pour nous restaurer, nous avons besoin de Toi et nous nous attendons 
à Toi plus que jamais ; notre cœur soupire après Toi, Seigneur…  
 
 

Avec le chant "ALLÉLUIA, UN SEUL NOM" nous élevons le Nom de 
Jésus sur nos vies, sur ce que nous portons, sur no s cœurs lourds et 
blessés, sur les malades que nous portons et nous c royons que le 
Seigneur est déjà à l’œuvre…  
 

Invitation à celles et ceux qui reçoivent une parol e de foi, une parole 
de connaissance à la donner…  
 
 

� Une sœur/motion : ʺÔ mes enfants, comme vous touchez Mon Cœur, Il 
est sensible à vos prières, comment pourrais-Je vous refuser ce que vous 
Me demandez ce soir ; ayez confiance en Moi.ʺ 
 
 

� Une sœur : C’est quand je suis faible que je suis fort. (2 Corinthiens 12, 10) 
 
 

� Une sœur/motion : Il me semble que le Seigneur nous invite à prendre 
particulièrement soin de 2 ou 3 d’entre nous : si vous sentez l’appel à 
demander une guérison, une libération, la paix, etc., n’hésitez pas à faire le 
pas dans la foi en vous avançant pour recevoir la prière des frères.   
 

Cette invitation trouve écho auprès de plusieurs d’ entre nous, c’est un 
temps fort de prière dans la foi aussi bien pour ce ux qui sont en 
attente que pour les frères qui prient. Gloire soit  rendue à Dieu !   
 
 

Nous clôturons la veillée avec le chant ʺComment ne pas te louer ʺ et la 
prière du Notre Père.   

Veillée de louange et d’adoration 
11 janvier 2017 
 

ʺCAR NOUS MARCHONS PAR LA FOI ET NON PAR 
LA VUEʺ (cf. 2 Corinthiens 5, 7) 
 
 

Nous nous confions au Cœur de la Vierge Marie ainsi que 
celles et ceux que nous portons dans nos cœurs et dans 
notre prière : les malades et les personnes qui vivent des 
situations difficiles. Nous sommes particulièrement 
interpellés par le nombre d’enfants confiés à notre prière, dont Elias, 6 ans à 
qui on vient de découvrir une maladie auto-immune, et qui ne peut plus se 
lever et souffre beaucoup ; nous prions également pour les parents et les 
membres de la famille de Lilou (8 ans) et qui vient de décéder. Nous prions 
une dizaine du chapelet. 
 

Puis, un frère nous lit le message de la Vierge Marie à Mirjana (02/01/17) : 
 
 

ʺChers enfants ! Mon Fils était source d'amour et de lumière quand, sur la 
terre, il parlait au peuple de tous les peuples. Mes apôtres, suivez sa 
lumière ! Cela n'est pas facile. Vous devez être petits. Vous devez vous faire 
plus petits que les autres, et, à l'aide de la foi, vous remplir de son amour. 
Sans la foi, aucun homme sur la terre ne peut vivre une expérience 
miraculeuse. Je suis avec vous ; je me révèle à vous par ces venues, par 
ces paroles, je désire vous témoigner mon amour et ma sollicitude 
maternelle. Chers enfants, ne perdez pas votre temps en posant des 
questions auxquelles vous n'obtiendrez jamais de réponses. A la fin de votre 
vie terrestre, le Père Céleste vous les donnera. Sachez toujours que Dieu 
sait tout, que Dieu voit, que Dieu aime. Mon Fils très cher illumine vos vies 
et disperse les ténèbres ; l'amour maternel qui me porte vers vous est 
ineffable, mystérieux mais réel. J'exprime mes sentiments envers vous : 
amour, compréhension et bienveillance maternelle. De vous, mes apôtres, 
j'attends des roses de prière qui doivent être des actes d'amour. Ce sont les 
prières les plus chères à mon cœur maternel. Je les présente à mon Fils qui 
est né pour vous. Il vous regarde et vous écoute ; nous vous sommes 
toujours proches ; c'est un amour qui appelle, qui unit, qui convertit, qui 
encourage et qui remplit. C'est pourquoi, mes apôtres, aimez-vous toujours 
les uns les autres et par-dessus tout, aimez mon Fils ! C'est le seul chemin 
vers le salut, vers la vie éternelle. C'est ma prière préférée qui remplit mon 
cœur d'un magnifique parfum de rose. Priez, priez toujours pour vos 
bergers, afin qu'ils aient la force d'être la lumière de mon Fils. Je vous 
remercie." 
 

 
 

� SOUVIENS-TOI, MARIE (carnet de chants : p.37) 

 
 
 

TEMPS DE LOUANGE ET D’ACTION DE GRÂCE 
 
 
 

� EXULTEZ DE JOIE, PEUPLES DE LA TERRE (carnet de chants : p.35) 
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� Une sœur introduit la veillée : ce chant de résurrection nous fait entrer 
dans le vif du sujet : ʺLa mort est vaincue, le Christ est vivant !ʺ La foi est 
suscitée d’une manière nouvelle ce soir ! 
 

La Vierge Marie nous le dit aussi dans son message que nous venons 
d’accueillir : ʺSans la foi, aucun homme sur la terre ne peut vivre une 
expérience miraculeuse.ʺ    
 

� Ce matin, en priant pour la veillée, j’ai reçu Marc  11, 22-24 : ʺLa 
puissance de la foi ʺ  
 
 

22 Alors Jésus, prenant la parole, leur dit : ʺAyez foi en Dieu. 23 Amen, je 
vous le dis : quiconque dira à cette montagne : “Enlève-toi de là, et va te 
jeter dans la mer”, s’il ne doute pas dans son cœur, mais s’il croit que ce 
qu’il dit arrivera, cela lui sera accordé ! 24 C’est pourquoi, je vous le dis : tout 
ce que vous demandez dans la prière, croyez que vous l’avez obtenu, et 
cela vous sera accordé.  
 

 

� "Que soient remplis d’allégresse les déserts et terres arides" : Seigneur, 
Tu vois nos cœurs, Tu vois ce que nous portons ce soir, et ceux que nous 
portons, nous avons besoin que Tu viennes remplir nos cœurs d’allégresse 
et de joie parce que Tu nous le dis : ʺLa joie du Seigneur est votre rempartʺ 
(cf. Néhémie 8, 10) 
 

� "Nous verrons la Gloire du Seigneur, la splendeur de notre Dieu" : dès à 
présent, nous voulons voir Ta Gloire, nous voulons l’expérimenter et 
contempler Ta splendeur.   
 
 

� Une sœur : "Son bonheur et son allégresse sur nous resplendiront" : lors 
de notre dernière journée de formation, l’orateur nous disait qu’il ne 
s’agissait pas de nier l’évidence, il y a des combats dans nos vies, il y a des 
malades, il y a des situations difficiles, mais, par la foi dans le Nom de 
Jésus, les choses peuvent changer ! Amen ! Alléluia !    
 
 

� Une sœur : Je suis allée prier dans une église, et en entrant dans cette 
église je me suis dit que c’était le lieu où la Gloire de Dieu 
resplendissait parce qu’un psaume nous dit : ʺJ’aime ta maison, le lieu où 
réside Ta Gloire !ʺ (cf. Psaume 25, 8) ; aussi, quand on entre dans une église, 
on entre dans la Gloire de Dieu, et quand on entre dans la Gloire de Dieu, 
on est touché par cette Gloire, mais je crois qu’on ne le réalise pas. Quand 
le prêtre célèbre, Jésus Tout-Puissant descend sur l’autel mais, je crois que 
nous avons le regard voilé, mais ceux qui voient, voient des choses 
extraordinaires. Je comprenais en même temps que nous sommes le 
Temple de Dieu où réside la Gloire de Dieu. Alors, par la foi, ce soir, nous 
sommes dans l’Église de Dieu, nous sommes dans le lieu où réside Sa 
Gloire ! Merci, Seigneur ! Réjouissons-nous, nous sommes dans Sa Gloire ! 
 
 

� Une sœur : Mercredi dernier, une petite sœur nous partageait un verset 
de la Parole de Dieu reçu à Pensier : ʺJe vous comblerai dans ma maison 
de prière.ʺ (cf. Isaïe 56, 7) Il me semble que ça va dans le même sens ! 
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☺ Un frère témoigne : Quant à moi, j’étais convaincu que le Seigneur allait 
me guérir mais à tel point que je ne supportais plus que dans le milieu 
médical on me dise que je vivais dans l’illusion en croyant à la guérison, 
parce que j’avais un cœur complètement déformé. Mais, au dernier contrôle, 
le cardiologue m’a dit que le cœur était encore un peu déformé, mais rien de 
comparable avec le jour où je suis arrivé aux urgences cardiaques, il y a 4 
ans. Médicalement, c’est impossible, c’est sûr ! Et quelque part, c’est le rôle 
du médecin d’avertir les gens, mais, je n’arrivais plus à entendre ce genre 
de paroles qui me faisaient comme l’effet d’une malédiction. Le Christ Jésus 
est pour moi source de guérison, j’y crois malgré le doute qui monte parfois 
en moi et que je refoule par la grâce de Dieu en proclamant la victoire. C’est 
un combat de tous les jours mais aussi une victoire de tous les jours. 
 
 

Après ces beaux témoignages qui nous ont permis de faire mémoire, 
et de rendre grâce nous reprenons les choses où nou s les avons 
laissées :  
 
 

� Une sœur : toutes les situations ne sont pas pareilles, il me semble que 
Jésus a guéri un aveugle et les disciples lui ont dit : ʺQui a péché, lui ou ses 
parents ?ʺ Et le Seigneur leur a répondu que ce n’était ni lui ni les parents 
mais pour que les œuvres de Dieu se manifestent en lui. (cf. Jean 9, 3) 
 
 

� Une sœur : Dans l’Évangile de ce jour (cf. Marc 1, 29-39), nous voyons 
toutes sortes de malades qui furent amenés à Jésus, et pour commencer la 
belle-mère de Pierre, mais aussi ʺtous ceux qui étaient atteints d’un mal 
ou qui étaient possédés par des démonsʺ.  
 

Alors, pour ces malades que nous portons dans notre prière, mettons notre 
foi en œuvre, qu’elle libère en nous la puissance de guérison du Seigneur 
pour eux parce qu’ils sont vraiment en attente !    
 
 

Invitation à louer le Seigneur…  
 
 

� DANSONS ENSEMBLE (carnet de chants : p.46) 
 
 

� C’est Toi, Seigneur qui nous fait pousser des cris d’allégresse parce que 
Tu es Dieu et que Tu ne changes pas, Tu veux notre bien et partout où Tu 
passes Tu fais le bien, et ce soir encore Tu passes au milieu de nous et tu 
prends soin de chacun(e) d’entre nous dans les besoins qui sont les nôtres, 
Tu nous connais et Tu sais quel est notre besoin : merci, Seigneur de 
toucher nos cœurs, de libérer Ton onction pour nous…  
 

� Ceux qui comptent sur le Seigneur renouvellent leur force (cf. Isaïe 40, 31)…  
 

� Oui, nous voulons vraiment Te faire confiance, Seigneur parce que Tu 
sais ce qui est le mieux pour nous…  
 

� Le psaume de ce jour nous invite à Te chercher et à chercher sans cesse 
Ta puissance, à rechercher sans trêve Ta face (cf. Psaume 104) : nous 
venons à Toi, nous cherchons Ta puissance d’amour, nous voulons l’attirer 
sur nous et sur nos frères malades par la foi que Tu nous donnes…  
 

� Il veut te recouvrir de Sa Gloire, Il veut te couronner de Sa joie… 
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��� et j’ai suivi le traitement en me disant qu’il y avait un tunnel à passer 
mais qu’au bout du tunnel il y aurait la lumière.  
 
 

� Une sœur : il t’a sans doute été donné ce charisme de foi dont il est 
question dans Marc 11, 22-24 : parfois ce sont les personnes qui prient pour 
les malades qui l’exercent, parfois c’est le malade lui-même, ce charisme 
permet de tenir et de maintenir le cap.   
 
 

RENDONS TÉMOIGNAGE  

 
 

☺ La petite sœur qui a partagé son témoignage continu e : 
 

Il y a 5 cinq ans, je fus traitée pour un abcès mais, quand on a ouvert il s’est 
avéré que c’était un lymphome. Je ne me suis pas inquiétée parce que la 
1ère analyse était saine, mais quand j’ai su ce fut comme un tremblement de 
terre. Quelques heures plus tôt, l’un de mes petits enfants est né prématuré, 
il était hospitalisé à Haute Pierre à Strasbourg. On était mardi, le mercredi 
c’était l’anniversaire de son père et je partais en vacances le jeudi. On 
passe la matinée du mardi avec le bébé, il sort de la couveuse, on le met 
dans une chambre, on le débranche, j’assiste à son 1er bain, etc. C’était 
source de joie ! 
 

Avant de quitter l’hôpital, on passe devant la chapelle, ma belle-fille me dit : 
ʺOn va encore prier un peu ?ʺ et je lui réponds : ʺOui, on va rendre grâce, 
Hugo est sorti de la couveuse.ʺ On rentre dans cette chapelle, il y avait plein 
de fleurs et une superbe icône de Marie. Il y avait une douce musique, et j’ai 
le souvenir d’avoir regardé l’icône, je n’ai formulé aucune prière, je n’ai pas 
ouvert la bouche, j’étais simplement attirée par l’icône. Je sors de cette 
chapelle, quelques heures plus tard on m’annonce la maladie. Le soir, j’étais 
au groupe de prière où j’ai demandé la prière de tous.  
 

Quelques temps après, quand je priais et méditais sur tous ces événements 
je me suis souvenue de ce regard de Marie et j’ose dire que Marie m’avait 
visitée à ce moment-là, et je savais que je serais guérie avant que je ne 
sache de quoi je souffrais, car je ne l’ai appris que quelques heures plus 
tard. Amen ! Le Seigneur est bon ! GLOIRE À DIEU ! 
 
 

☺ Une autre sœur témoigne : J’ai été opérée d’un cancer de l’utérus en 
même temps que notre petite sœur ici présente, on peut dire que nous 
avons vécu la maladie ʺmain dans la mainʺ. Voici la phrase qui a déclenché 
ma foi et qui a dissipé le doute sur ma guérison, je l’ai trouvée dans un 
diaporama qu’on m’avait envoyé : ʺPourquoi mets-tu un point d’interrogation 
là où Je mets un point ?ʺ Autrement dit, le Seigneur a mis un point final à la 
maladie et je n’avais pas à en douter. GLOIRE À DIEU ! 
 
 

☺ L’autre petite sœur : Oui, je m’y suis accrochée aussi parce qu’il suffisait 
que j’aille voir un médecin pour qu’on me trouve quelque chose de pas 
ʺnormalʺ et qu’on m’envoie faire des examens supplémentaires, mais cette 
phrase que tu cites m’a confortée dans la foi. GLOIRE À DIEU ! 
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� ʺLe temps est venu de célébrer dans la joie et l’allégresse. Amen !ʺ   
 

� ʺDites aux cœurs défaillants : ‘Soyez forts, ne craignez pas, car, voici venir 
votre Dieu, Jésus vient vous sauver !’ʺ : nous Te bénissons, Seigneur parce 
que Ton salut est toujours en marche et ce soir encore, Tu nous sauves de 
nos tristesses, de nos détresses, de nos inquiétudes, de nos peurs, de nos 
manques de foi…  
 

� ʺAlors le boiteux bondira, le muet criera de joie, les oreilles des sourds 
s’ouvriront et les aveugles verrontʺ : cette promesse est pour nous aussi !    
 
 

� CHANTEZ AU SEIGNEUR CAR IL S’EST COUVERT DE GLOIRE   
(carnet de chants : p.35)  

 
 

� À Toi la Gloire, Seigneur ! Le Seigneur est ma force et mon chant…  
 

� Qui au Ciel est grand comme notre Dieu ! 
 

� Par Ta force Tu as triomphé de la mort…  
 

� Ta main droite a écrasé l’ennemi, comme une pierre ils sont tombés… 
 

� Et cette même puissance a ressuscité Jésus d’entre les morts, et elle est 
vivante et agissante au milieu de nous, ce soir : sois béni, Seigneur, Tu 
veux et Tu viens nous relever de toutes nos morts !  
 

� Oui, Seigneur, viens aussi engloutir ce soir les chevaux et les cavaliers qui 
sont les nôtres et qui nous perturbent…  
 

� Nous voulons aussi T’amener tous nos malades, tous les enfants qui sont 
confiés à notre prière : nous Te confions Lilou, tout particulièrement ses 
parents qui sont dans le désarroi, nous les déposons tous au pied de Ta 
croix, Seigneur afin que Tu les relèves par Ta puissance de résurrection, Toi 
qui est venu pour relever le faible, Toi qui es venu pour guérir les malades, 
pour libérer du péché et de tous les esprits mauvais, la peur, l’angoisse, 
l’inquiétude et je veux Te bénir parce que Tu es là au milieu de nous, Toi, 
Jésus, Seigneur à la Gloire de Dieu le Père…  
 
 

TEMPS DE L’EXHORTATION MUTUELLE  

 
 

� Une petite sœur nous partage ce qu’elle a reçu dans  son cœur cette 
semaine :  
 

Mercredi dernier nous avons prié pour que le Seigneur nous donne L’Esprit 
de révélation (renvoi à la relecture du 04/01/17 p.06) : je ne sais pas si vous êtes 
dans l’attente, nous sommes quelques uns à être dans l’attente et ce serait 
bien que nous soyons nombreux à être dans l’attente de cet Esprit de 
révélation ! Il y a un verset de la Parole de Dieu qui affirme que ʺla création 
tout entière attend avec impatience la révélation des fils de Dieu.ʺ (cf. 
Romains 8, 19) 
Hier, je chantais un chant : ʺAgneau de Dieu qui prend nos péchés, tu 
donnes vie au monde ! Vie ! Tu donnes vie au monde.ʺ Je ne sais pas 
pourquoi je chantais ce refrain, mais je me suis rendu compte que ça faisait  
plus de 30 ans que je chantais ce chant sans jamais le prier. ��� 
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��� Mais je crois que le Seigneur veut nous réveiller, on a assez dormi, 
assez roupillé ! Maintenant, on va s’encourager, on va se réveiller 
mutuellement.  
Notre sœur m’a fait découvrir un enseignement, l’oratrice racontait qu’elle a 
eu un cancer et que l’Esprit Saint le lui avait dit avant même d’avoir été voir 
le médecin, mais, le Seigneur lui a donné le remède en lui disant : ʺLa joie 
du Seigneur est ton rempartʺ. Alors, elle a mis en pratique, elle a obéi à ce 
commandement d’être dans la joie et elle a commencé à rire, et le diable lui 
a dit : ʺMais, tu as un cancer et tu ris ?ʺ 
Quand j’ai entendu cela, je me suis dit : ʺMais pourquoi le Seigneur a laissé 
toute sa puissance au démon ?ʺ, Dieu est avec nous partout où nous 
sommes mais le démon aussi, pourquoi lui a-t-il laissé cette puissance-là et 
cela me désolait un peu ! Et j’ai reçu dans mon cœur : ʺMais toute sa 
puissance est sous vos pieds.ʺ On n’a donc pas à avoir peur de lui, il est 
puissant, peut-être ! Mais, on a autorité sur lui et on peut l’écraser sous nos 
pieds comme Maman Marie. Et puis, j’ai pensé au psaume 8 que nous 
avons reçu dans la liturgie hier : ʺà voir le ciel ouvrage de tes doigts, la lune 
et les étoiles que tu fixas, qu’est ce que l’homme pour que tu penses à lui, le 
fils d’un homme pour que tu en prennes soucis ? Tu le couronnes de gloire 
et d’honneur, tu l’établis sur les œuvres de tes mains et tu mets toute chose 
à ses pieds.ʺ  
Il met toute chose à nos pieds y compris le démon, c’est un privilège 
énorme que le Seigneur nous donne, on a les armes qu’il faut pour que 
l’ennemi n’ait pas le dernier mot ! 
Ces derniers temps, des enfants malades sont confiés à notre prière, ceux 
qui ont des petits enfants peuvent les faire prier car le même psaume dit 
que la prière des enfants est un rempart qui s’oppose à l’adversaire qui se 
brise en sa révolte. Contre la prière des enfants l’ennemi ne peut rien. Et si 
nous prions comme des petits enfants, l’ennemi ne peut rien contre nous. 
 
 

� Une sœur continue :  
 

Et l’ennemi nous est soumis à condition que nous ayons la foi ! Encore  une 
fois : ʺSi nous voulons faire une expérience miraculeuse, il nous faut la foi.ʺ 
 

J’ai appris quelque chose à propos de l’onction du Saint Esprit : il semblerait 
que l’électricité soit au monde naturel ce que l’onction de l’Esprit Saint est 
au monde surnaturel.  
 

En fait, l’électricité a toujours existé, mais on n’en avait pas conscience, il a 
fallu que Benjamin FRANKLIN fasse l’expérience du cerf-volant, visant à 
prouver la nature électrique des éclairs ; et puis, il y eut Thomas EDISON, 
pionnier de l’électricité. C’est là qu’on commença à prendre conscience que 
l’électricité était une puissance. Puis, on a trouvé qu’il fallait un bon 
conducteur. Quel est le conducteur pour l’électricité ? C’est le cuivre. 
 

On peut dire la même chose pour l’onction de l’Esprit Saint, elle a toujours 
existé mais on n’en avait pas conscience. Nous l’avons tous en nous, mais 
nous n’en avons pas conscience ! 

 
4 

��� Et quel est le conducteur qui libère l’onction de l’Esprit Saint ? C’est la 
foi ! 
Ce qui nous ramène encore une fois à ceci : ʺSi nous voulons faire une 
expérience miraculeuse, il nous faut la foi.ʺ 
 

Parfois, il faut tenir dans la durée, on ne voit pas tout de suite le fruit de la 
puissance de guérison à l’œuvre dans la personne pour laquelle on prie. Et 
très souvent ce n’est qu’une question de temps où il faut marcher par la foi 
et non par la vue. L’oratrice eut un cancer des os, elle du tenir 9 mois avec 
ce verset de la Parole de Dieu sur lequel elle s’appuya dans la foi : ʺLa joie 
du Seigneur est ton rempartʺ. Plusieurs ici sont ou furent dans ce cas ! 
Allons-nous baisser les bras parce que nous ne voyons rien venir ?  
 

Alors, on peut se dire que tous les malades pour lesquels on prie ne sont 
pas guéris, et c’est vrai ! On peut se demander pourquoi et je me souviens 
que le Père Tardif qui a pourtant vu énormément de gens guéries, disait que 
lorsqu’il arriverait au Ciel il poserait la question à Jésus. On n’a pas eu de 
réponse depuis, mais cela ne doit pas nous empêcher de prier et 
d’encourager à prier dans ce sens-là, d’encourager les malades à ne pas 
perdre courage.  
 
 

� Une sœur : Il y a aussi une efficacité dans ce que l’on dit à voix haute : je 
l’ai expérimenté quand, dans la foi je me suis appuyée sur la Parole de Dieu 
pour proclamer que j’étais guérie avant d’en voir l’accomplissement.  
 
 

� Une sœur : nous pouvons aussi nous rappeler qu’à notre baptême nous 
avons reçu tout l’équipement surnaturel, il suffit de s’en servir. Le prêtre qui 
nous a dit ceci, disait aussi qu’il faudrait le préciser à chaque baptême parce 
que c’est important. 
 
 

� Un frère : nous avons tout en nous mais nous ne le savons pas. 
 
 

� Une sœur : nous avons une source en nous et il y a comme un bloc de 
pierre sur cette source, comme à Lourdes : la source était là mais on ne la 
voyait pas, il a fallu que Marie dise à Bernadette : ʺCreuse !ʺ Cette source-là 
aussi, elle est déjà en nous, il faut juste l’activer pour qu’elle jaillisse. Et, elle 
va jaillir au Nom de Jésus ! Amen. 
 
 

☺ Une petite sœur qui souffrait d’un cancer témoigne :  
 

En ce qui me concerne, pendant que les médecins faisaient des recherches 
et que tout le monde s’affolait, j’avais quelque chose au fond de moi qui me 
gardait dans la paix. Une fois, je suis sortie de la messe, quelque chose 
m’avait envahie, j’étais debout, je n’arrivais même pas à parler, je rentre à la 
maison, je méditais, mon fils venait déjeuner et dès qu’il rentre je lui dis : ʺJe 
vais être guérie ; crois seulement et je serais guérieʺ et cela m’a toujours 
animée, ça m’a toujours portée, au point que je me suis posée la question si 
j’allais faire le traitement parce que je savais par où j’allais passer. Je me 
suis toujours dit que si un jour je devais avoir un cancer je ne ferais pas de 
traitement mais, le jour où j’ai su, j’ai demandé la guérison au Seigneur et 
j’ai dit : ʺOK ! Seigneur, on y va, tout ce que tu veux !ʺ, ���  
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